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Les relations intergénérationnelles, un défi ? 

La situation économique, sociologique et morale des populations de nos pays 
provoque des difficultés à tous les âges : les 
jeunes ont moins de contacts familiaux, les 
ados remettent en question les valeurs dites 
traditionnelles, les adultes sont confrontés au 
chômage ou à une surcharge de travail et les 
plus âgés à la solitude, à des problèmes 
financiers ou de santé.  

Veuf et seul, j’ai moi-même la chance de pouvoir être aidé par des jeunes, des 
ados, des adultes et des personnes du 3ème ou 4ème âge. Ceci m’amène à réfléchir 
aux échanges entre les générations. 
Que deviennent les enfants après les heures d’école si les parents sont encore au 
travail, bloqués dans les embouteillages ou encore par les retards des transports en 
commun ? Bien sûr, des garderies et des écoles de devoirs sont organisées mais 
elles ferment leur porte à horaire précis. En outre, une participation financière est 
habituellement demandée qui vient grever davantage le budget du ménage. 
Pour bien des personnes âgées qui souhaitent rester à domicile tant que leur santé 
le permet, beaucoup de choses deviennent problématiques. Il arrive qu’elles doivent 
être placées en maison de repos. Cela implique une charge financière importante et 
une vie en communauté avec ses exigences et ses inconvénients. … … 
C’est là qu’une vision intergénérationnelle de nos sociétés trouve toute son 
opportunité. La vie en communauté n’est pas facile, chacun souhaitant garder une 
certaine indépendance et une vie privée normale. Cependant, quelle belle ouverture 
lorsque la société parvient au partage des compétences, des expériences entre les 
âges. Cela procure tant d’aide et de joie.   
Les rencontres entre les grands parents, les enfants et les petits-enfants apportent 
du bonheur. Elles comblent les uns et les autres. Les grands-parents adorent 
entendre les histoires de leurs petits-enfants. En les accueillant après l’école, ils 
trouvent plaisir à répondre à leurs questions et parfois leur demandent un menu 
service.  
Tous ces contacts intergénérationnels sont d’une grande importance car ils font 
vivre. En étant informés, ils permettent aux ainés de rester en phase avec l’évolution 
de la société et l’actualité. 
D’une part, les ados s’expriment parfois plus aisément avec leurs grands-parents. 
Ils ne se sentent ni jugés ni soumis à une autorité. D’autre part, les adultes 
apportent leur aide aux plus âgés dans leurs travaux trop lourds, dans leurs 
déplacements, dans leurs problèmes administratifs. Ce partage peut être « win-
win » lorsque l’un et l’autre se respectent. Les jeunes aiment être compris et 
reconnus par les ainés. Tant les adultes que les plus jeunes peuvent percevoir ce 
que les anciens ont vécu différemment et combien l’adaptation au monde actuel 
n’est pas toujours évidente pour eux.  
En conclusion, une société valorisant les relations intergénérationnelles affermirait 
les liens sociaux pour le bien de tous.             Ernest WIBIN 


